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Une reprise de végétation des variétés 
hâtives suite à une forte pluviométrie en 
août retarde les premiers arrachages. 
Les autres variétés sont également 
impactées. Malgré ce retard, la récolte 
de racines s’avère prolifique. Les 
volumes mis en chambre froide sont 
importants et dépassent les estimations 
des producteurs. Cet important stock de 
racines aura un impact non négligeable 
sur les cours de l’endive durant une bonne 
partie de la saison.

La campagne débute en septembre avec 
des apports modérés qui trouvent preneurs 
sans trop de difficultés. Les premières 
difficultés interviennent durant les congés 
scolaires. Les attentats du 13 novembre 
contribuent à casser la dynamique. 
Les producteurs mettent en œuvre à 
plusieurs reprises durant la campagne des 
opérations de retrait, ou de non-récolte, 
ainsi que la transformation en vue d’alléger 
l’offre. La filière réalise également des 
opérations de promotion de l’endive pour 
relancer la consommation. Globalement, 

la campagne 2015-2016 ressemble aux 
précédentes avec des cycles plus ou 
moins favorables à la consommation.

Malgré la régulation de l’offre et les 
efforts de la profession pour intéresser 
le consommateur, les difficultés 
conjoncturelles continuent de ponctuer 
la vie commerciale de ce produit, comme 
celle de la plupart des autres fruits et 
légumes frais.

Exportations, importations
Au niveau du commerce extérieur, 
les échanges d’endives se réalisent 
presque exclusivement au sein de l’Union 
européenne. Les pays tiers pèsent moins 
de 2 % du tonnage à l’exportation. Dans un 
marché en légère baisse par rapport à la 
précédente campagne, Italie et Allemagne 
demeurent nos deux premiers clients. 
Les importations, essentiellement belges, 
restent modestes  ; elles représentent 
moins que la production hebdomadaire 
du bassin Nord-Picardie. La balance 
commerciale reste nettement positive.

Une campagne 
délicate à gérer 
pour la filière

2015-2016 n’est pas 
une campagne facile à 
gérer pour les endiviers. 
Aux prises avec une 
faible production en 
début de campagne, ils 
subissent ensuite une 
demande fluctuante liée 
à des facteurs extérieurs 
(conjoncture sociale, état 
d’urgence, météorologie 
exceptionnelle) alors 
que les volumes mis sur 
le marché ne sont pas 
extraordinairement élevés.

Les volumes sont en légère hausse par rapport à la précédente campagne.
Durant le pic de production hivernale, les cours sont à la peine.

Cotations et volumes mensuels au stade expédition
dans le bassin Nord-Picardie

0

5 000

10 000

15 000

20 000

25 000

sept oct nov déc janv févr mars avr mai juin

to
nn

es

0,00

0,20

0,40

0,60

0,80

1,00

1,20

1,40

1,60

€ 
H

T/
kg

tonnage 2015-16 tonnage 2014-15
tonnage moyen quinquennal cours 2015-16 (cat1 colis 5 kg)
cours 2014-15 (cat1 colis 5 kg) cours moyen quinquennal

https://www.rnm.franceagrimer.fr/
https://rnm.franceagrimer.fr/bilan/bilan_last.shtml
https://www.rnm.franceagrimer.fr/
https://www.rnm.franceagrimer.fr/prix?endive 


Déroulement de la campagne
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Septembre
La saison 2015-2016 débute tout en 
douceur. Les apports sont inférieurs 
de 7  % à la moyenne des campagnes 
précédentes. Les rendements, très 
aléatoires selon les variétés, peuvent varier 
de 45 à 80 kg par bac, la moyenne étant 
de l’ordre de 65 kg. Le commerce sans 
être euphorique, mais bien soutenu par 
l’export, absorbe la totalité de la production 
en provoquant même un léger manque 
en certaines fins de semaine. Les cours 
sont supérieurs de 40  % à la moyenne 
quinquennale et à ceux de la campagne 
précédente. Les cours aux cadrans belges 
et néerlandais sont également très fermes. 
En culture; l’arrachage des variétés hâtives 
est retardé. Une reprise de végétation 
s’opère suite aux fortes précipitations 
du mois d’août. Un manque de maturité 
important est constaté au champ, sur 
toutes les variétés.

Octobre
Le commerce de l’endive est chahuté en 
ce mois d’octobre. La première semaine 
est peu active au début, puis un cycle 
très dynamique intervient avant le week-
end. Des engagements écoulent ensuite 
rapidement la production, provoquant une 
quasi-pénurie et des cours qui s’envolent 
en fin de deuxième semaine. Avec 
l’arrivée des vacances scolaires et des 
températures clémentes, le marché se 
calme. Le commerce perd de son intensité, 
les cours s’érodent chaque jour. Les 
rendements s’avèrent très aléatoires selon 
les unités de production et la variété de 
racine mise en forçage. Ils peuvent varier 
de 40 à 85 kg par bac. En fin de mois, des 
arrachages sont en cours, les rendements 
à l’hectare sont très satisfaisants et les 
racines semblent de bonne qualité.

Novembre
Les vacances scolaires sont terminées. 
Le commerce de l’endive reprend 
de l’ampleur. Les volumes échangés 
s’accroissent tout au long de la semaine. 
Les engagements prévus consomment une 
majeure partie de la production. Le marché 
libre est également très demandeur  ; 
certains acheteurs peinent à trouver 
de la marchandise. En fin de deuxième 
semaine, le marché s’essouffle et les 
cours faiblissent. Les rendements stagnent 
autour de 65 kg par bac. Le commerce est 
hétérogène. Certaines endiveries sont 
obligées de s’approvisionner auprès de 
confrères pour satisfaire la demande, alors 
que d’autres sont à la peine pour écouler 
leur production.
Les attentats du 13 novembre déstabilisent 
les échanges. Une baisse importante 
de la fréquentation dans les commerces 
conjuguée à une légère augmentation des 
rendements mettent en difficulté le marché 
de l’endive. Les productions belges et 
hollandaises révisent fortement leurs prix à 

la baisse. D’importants stocks d’invendus 
restent dans les chambres froides en fin 
de mois.

Décembre
Les cours se dégradent de semaine 
en semaine. La forte progression des 
rendements étouffe un marché de l’endive 
déjà à la limite de la surproduction. La 
grande distribution subit une baisse 
importante de fréquentation et les autres 
modes de commercialisation sont peu 
dynamiques. Cette situation conduit à 
écouler des volumes non négligeables à 
des prix très bas. Afin de limiter les stocks 
formés par la mévente, la profession a 
également recours aux opérations de 
retrait (dons aux associations caritatives), 
à la transformation, voire à la non-récolte 
(dénaturation en bac de forçage). La 
période des fêtes n’apporte pas de bouffée 
d’oxygène.

Janvier
Changement d’année, changement de 
régime pour le marché de l’endive, ce 
dernier, terne et morose fin 2015, passe au 
dynamisme. La première semaine est très 
active. Il n’a fallu que deux, voire trois jours 
pour faire disparaître les stocks et écouler 
la production journalière. En fin de période, 
les commandes et les engagements ne 
peuvent être honorés en totalité, faute 
de chicons. Les cours sont à la hausse. 
La suite du mois est beaucoup moins 
réjouissante. Le marché rechute. L’offre 
s’avère trop importante au regard des 
capacités d’absorption du marché alors 
que les volumes disponibles sont dans la 
moyenne de production des campagnes 
précédentes. La resserre est importante, 
accompagnée d’une qualité hétérogène 
du produit. Au stade production, les 
lots de médiocre qualité sont détruits. 
À l’expédition, des opérations de retrait 
en direction des banques alimentaires 
permettent un allégement des stocks. 
Malgré ces opérations, les cours s’érodent 
chaque jour.

Février
C’est le cœur de la campagne d’endive. 
Les rendements, en moyenne 85  kg 
par bac, ne sont pas excessifs, mais la 
demande n’est pas au rendez-vous. Des 
opérations de retrait et de dénaturation 
sont mis en place en début de mois et vont 
s’amplifier tout au long de cette période. 
Au début des vacances scolaires, les 
cours sont déjà très bas et ils fléchissent 
encore, pour se diriger vers une situation 
de crise conjoncturelle. La filière met 
tout en œuvre pour réguler l’offre, en 
gérant les mises en bac et en dénaturant 
les surplus. Les périodes de vacances 
scolaires restent toujours difficiles à 
aborder, mais cette année, la situation est 
encore aggravée par des mouvements 
sociaux, un contexte économique perturbé 

et une météo trop douce. En toute fin de 
mois, une légère amélioration des ventes 
inverse la tendance, les cours repartent à 
la hausse.

Mars
Le mois de mars démarre avec une 
augmentation relative des prix portée 
par des actions de promotion. Toutefois, 
l’absence d’engagements commerciaux 
de la distribution rend le commerce plus 
délicat et fragilise l’équilibre des prix. La 
douceur des températures et la préférence 
des consommateurs sur des produits plus 
« printaniers » ne permettent pas de mettre 
l’endive en avant. De même, l’absence 
d’endives de petit calibre laisse insatisfaite 
une demande du consommateur. La fin 
du mois reste difficile eu égard à une 
production importante face à la capacité 
d’écoulement du commerce, ce qui oriente 
les cours à la baisse.

Avril
Les stocks de racines d’endive sont encore 
importants en ce début de mois. Certaines 
unités de production ont placé une bonne 
quantité de racines en chambre en froid 
négatif pour les reporter sur la prochaine 
campagne. Ces reports semblent  plus 
volumineux que lors des saisons 
précédentes. Les semis se préparent. Les 
surfaces sont revues à la baisse, pour 
tenir compte des racines stockées. Il faut 
attendre la mi-avril pour voir une baisse 
significative de la production d’endive. Cela 
facilite la gestion de la commercialisation.

Mai
Après les gelées matinales de fin avril, les 
températures estivales s’installent. Les 
semis débutent dans de bonnes conditions. 
Les cours de l’endive profitent également 
d’un regain d’activité la première semaine 
pour augmenter fortement. La suite est 
moins réjouissante. L’endive se retrouve 
confrontée à l’arrivée massive des salades. 
La production mensuelle reste élevée pour 
la période, elle est supérieure de 30 % par 
rapport à la campagne précédente. Les 
cours sont soutenus par des opérations 
de retrait ou de non-récolte ainsi que de la 
transformation. En fin de mois, de violents 
orages et de fortes pluies détruisent par 
endroits des semis d’endive fraîchement 
levés.

Juin
La permutation entre la campagne d’hiver 
et celle d’été est en cours. Quelques 
endiveries cessent leur activité. L’offre 
allégée s’avère plus en adéquation avec le 
marché. C’est un marché calme mais qui 
écoule la quasi-totalité de la production. 
Les cotations sont dans les «  normes  » 
de saison. Comme au mois de mai, des 
orages violents sur le nord de la France 
dégradent encore les parcelles d’endive.
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Prix au stade détail

Du 1er au 7 février 2016, le Réseau 
des Nouvelles du Marché a réalisé une 
enquête spécifique sur les salades au 
stade détail dans un panel de 146 GMS 
(grandes et moyennes surfaces) et 28 
magasins hard-discount représentatifs de 
la grande distribution française.
Sous ses différentes formes 
(conditionnements, origines, mode 
culture, ...), l'endive blanche est présente 
dans 96  % des GMS et occupe la 
première place du rayon « salades ». Elle 
est la troisième dans les discounts avec 
75 % de taux de présence.
De nombreuses variétés de salades se 
présentent sous forme emballées  ; là 
encore l'endive blanche est première, elle 
représente plus de 30 % des références 
de produits emballés relevées sur la 
semaine du 1er au 7 février.
Les salades font peu l'objet de promotions 
en GMS. L'endive fait figure d'exception. 
Elle a été observée en promotion dans 
près d'un tiers des magasins enquêtés. 
Elle est alors généralement  présentée 
en tête de gondole.

Comparaison des prix à l'expédition dans les deux principaux bassins de production français
catégorie 1 en colis de 5 kg

La cotation de référence du bassin Nord-Picardie imprime sa tendance à la production bretonne.

Cotations aux cadrans de Belgique et des Pays-Bas
cat. A1 (Belgique) cal. 14-21 cm (Pays-Bas) colis 5 kg vrac

En Belgique comme aux Pays-Bas, le commerce de l'endive est à la peine en hiver durant la campagne 2015-2016.
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Comparaison des cours au stade expédition en Nord-Picardie
et des prix au stade détail origine France

La différenciation du prix entre présentation en vrac ou conditionnement
en sachet de 1 kg se constate surtout au stade détail.
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Exportations Importations

2013-14 2014-15 2015-16 2013-14 2014-15 2015-16 

Allemagne 5 878 6 737 5 419 159 252 155

Belgique 3 881 4 078 4 277 2 475 2 718 2 421

Espagne 1 798 1 020 1 442 20 22

Italie 6 347 6 050 5 919 21 7

Pays-Bas 552 480 422

Autre 624 699 826 23 17 168

Total 18 528 18 584 17 883 3 250 3 496 3 166

Echanges par provenances et destinations 
source Douanes, campagne du 1er juin au 31 mai

2013-14 2014-15 2015-16

septembre  9 800    10 300    9 400   

octobre  19 300    16 900    17 400   

novembre  17 700    15 000    17 800   

décembre  22 900    20 300    21 900   

janvier  25 900    25 600    21 900   

février  22 100    21 000    21 900   

mars  20 900    21 600    21 800   

avril  16 200    14 500    14 100   

mai  8 700    7 300    8 500   

juin  5 800    5 600    6 100   

Total  169 300    158 100    160 800   

Production nationale
en tonnes (source Agreste)

La production nationale a augmenté de 2 % par 
rapport à la campagne 2014-2015.
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Cours MIN Rungis

Cours MIN Lille-Lomme

Cours expédition nord

Comparaison des cours expédition Nord-Picardie et
des cours au stade gros sur les MIN de Rungis et de Lille-Lomme

endive du Nord - cat I en colis de 5 kg

Les trois courbes ont un profil similaire : les cotations aux différents stades de 
commercialisation sont étroitement corrélées.

Baisse des exportations (4 % par rapport à 2014-2015)
Baisse des importations (9 % par rapport à 2014-2015)
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